



Conférence donnée par Thierry ROLLAND au Club professionnel Mines Énergie, École des Mines de Paris - 8 juin 2023
Thierry Rolland est le Directeur du Contrôle des grands projets nucléaires à EdF depuis fin 2020. Durant plus de vingt ans, il a exercé des responsabilités croissantes à la Direction des constructions navales du Ministère de la Défense. D’abord spécialiste de propulsion nucléaire navale, il a ensuite dirigé des programmes de conception et de construction de sous-marins nucléaires et du porte-avions nucléaires Charles de Gaulle.il a par la suite rejoint Areva où il y a supervisé la construction des 2 EPR de Taishan, en Chine, puis celui d’Olkiluoto 3, en Finlande. Il a également exercé des fonctions de direction de projets chez Technip et chez Bouygues Energy and Services.
L’EPR de Taishan a été un succès grâce à la réplication de Flamanville 3 et la forte implication et à la compétence du client Chinois, au respect mutuel et à la communication confiante avec Areva, au réalisme du planning, au constant examen des risques de dépassement de délais et de coûts, à la recherche de la standardisation des composants et à la bonne organisation et constitution de l’équipe de projet.
L’auditeur non averti a remarqué au cours de l’exposé que lorsqu’un contrat est signé, un nombre considérable d’aspects du projet n’y sont pas encore définis. Les plans détaillés et les logiciels sont à réaliser. A titre d’exemples, les achats, le recrutement du personnel, le planning précis ou les fréquents aléas de l’avancement des travaux nécessitent des décisions qui incombent au contractant ou à ses prestataires et fournisseurs durant toute la durée du chantier.
Les facteurs de succès de Taishan sont loin d’avoir été réunis à Flamanville 3 et à Olkiluoto 3. T. Rolland a mentionné dans le premier cas, le planning irréaliste, le manque d’outils de suivi, les pertes de compétences en l’absence de construction de réacteurs pendant quinze ans et les mauvaises relations avec les fournisseurs sans parler de la sortie d’EDF du projet finlandais en 2009. S’y ajoutent, dans le cas finlandais, le manque de compétence du client, qui croyait obtenir une installation clés en main, la trop grande ambition d’Areva, qui se limitait jusque-là à l’îlot nucléaire, et une équipe de projet finlandaise peu coopérative.
Le chantier de construction de deux EPR à Hinkley Point (Royaume-Uni) a pris deux ans de retard depuis 2016 en raison de la prise en compte de la réglementation UK qui a empêché une forte standardisation par rapport à Flamanville 3 et d’une organisation projet trop complexe probablement liée à la culture britannique
Les déconvenues de Flamanville 3 et d’Olkiluoto 3 ont conduit l’Etat à commander fin 2019 un rapport d’études à Jean-Martin Folz qui a dirigé des entreprises industrielles de premier plan comme PSA. Dans la foulée, la Cour des comptes a réexaminé la question en juillet 2020 et leurs diagnostics et recommandations se sont largement recoupés. 
En réaction aux carences constatées dans ces 2 rapports, EdF a lancé le plan Excell qui « vise à permettre à la filière nucléaire française de retrouver le plus haut niveau de rigueur, de qualité et d’excellence industrielles pour être au rendez-vous des grands projets nucléaires » .  Ce plan confié à Alain TRANZER un ex adjoint de JM FOLZ a été présenté en octobre 2020. Très détaillé, il comporte 30 engagements d’amélioration avec des indicateurs de suivi ; ils se classent en gouvernance, compétences, fournisseurs, soudage et fabrication & construction. Le 1er décembre 2020 a été mise en place la Direction du contrôle des grands projets, confiée à T. Rolland. Comprenant 8 personnes d’horizon différents provenant du groupe EDF, elle s’assure, de l’existence d’un planning réaliste, de processus de décision rapides et proches du terrain, de la prise en compte des retours d’expérience, de l’intégration des fournisseurs et de la standardisation des composants. Elle a un rôle d’information et conseils auprès de la présidence d’EdF, elle effectue des revues périodiques et des missions sur le terrain rentrant très profondément dans les évaluations.
Les méthodes d’Excell s’appliquent désormais à Flamanville 3, au projet HPC et SZC en UK, aux trois futures paires d’EPR2 en France, aux EPR 1200 destinés à l’export ainsi qu’aux SMR (Small Modular Reactors) du projet NUWARD. 
T. Rolland a présenté l’avancement du projet Flamanville 3 et du projet EPR2 de façon assez détaillée ainsi que les perspectives de projets nucléaires à l’étranger pour EDF.

